
Dimanche 29 janvier 2023

4ème DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE

1ère lecture : Sophonie 2, 3 ; 3, 12-13
Psaume : 145, 7, 8, 9ab.10b

2ème lecture : 1 Corinthiens 1, 26-31
Évangile : Matthieu 5, 1-12a 

Bonjour, bienvenue à « préparons dimanche » 

une émission réalisée par le service diocésain de Pastorale Liturgique et Sacramentelle 

du diocèse de Mende. 

Aujourd’hui nous préparons le dimanche29 janvier 2023, 

4ème dimanche du temps ordinaire de l'année A

PRÉSENTATION

Après les festivités de Noël et du début d’année, nous   retrouvons, 
depuis 15 jours, le temps ordinaire, temps de l’Église, temps de la patience
et de l’espérance. 

Ce dimanche l’Évangile de Matthieu nous fait entendre les béatitudes, 
résumé du message du Christ, charte de vie pour tous les disciples. 

Le Christ n’ignore rien de ce qui fait nos vies, nous nous tournons vers 
lui avec confiance il nous révèle le Dieu de miséricorde. 

ÉVANGILE de Jésus Christ selon Saint Matthieu.
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COMMENTAIRE

Comme autrefois Moïse, Jésus gravit la montagne et proclame la loi nouvelle. 
Après les dix paroles, les dix commandements, voici les béatitudes. Ces phrases bien 

frappées nous les entendons chaque année à Toussaint, nous les avons en mémoire, nous croyons 
les connaître. Mais les béatitudes sont des paradoxes violents ; comment oser dire heureux les 
pauvres, les affamés, ceux qui pleurent.... Aussi pour les comprendre nous regardons la vie de 
Jésus, il est le seul à pouvoir les prononcer.

Jésus gravit la montagne. Les béatitudes qu’il prononce sont des paradoxes, elles sont 
contraires à l’opinion commune et aux idées habituelles. Il est bien vrai que nous ne recherchons 
pas le bonheur dans la pauvreté, les larmes, ou l’injustice... Mais les béatitudes ne sont pas la 
négation de notre désir d’être heureux et tout l’évangile nous enseigne que Dieu veut notre 
épanouissement notre bonheur ; il ne s’agit pas de dire que le mal est un bien, au contraire nous 
luttons contre lui et travaillons à faire qu’il y ait moins de pauvretés, de violence, de larmes, 
d’injustice.... 

Ce que nous enseignent les béatitudes, c’est d’abord ceci : le bonheur qu’elles proclament 
n’est pas une conquête mais un don de Dieu en Jésus Christ. La pauvreté dont parle Matthieu 
n’est pas d’abord la pauvreté matérielle mais l’attitude de ceux qui se situent devant Dieu comme 
des pauvres qui n’ont rien à revendiquer mais qui se reçoivent sans cesse de ses mains 
paternelles. Attitude de ceux qui s’ouvrent à Dieu dans l’humilité de la confiance. C’est accepter 
du fond du coeur que la vie est un don permanent du Père qui aime chacun de nous. Cette 
pauvreté même fonde la dignité de la personne humaine, dignité qui ne repose ni sur la richesse ni
sur les qualités mais sur l’amour de Dieu pour chacun.

Jésus gravit la montagne, il se mit à les instruire. L’enseignement de
Jésus passe par ses paroles mais aussi par sa vie et son action. Pour accueillir les
béatitudes qu’il a prononcées, nous regardons sa vie. Ses paroles le décrivent, il a
vécu ce qu’il a enseigné. Il s’est voulu solidaire de nous et l’a vécu jusqu’au bout,
jusqu’au bout du don. Il a vécu la pauvreté, la douceur la miséricorde. Il a pleuré
sur son ami Lazare et sur Jérusalem infidèle. Pour accueillir le message des
béatitudes nous regardons la vie du Christ.

Jésus gravit la montagne, il se mit à les instruire. Les béatitudes ne sont pas 
simplement pour nous des maximes de sagesse, elles sont l’enseignement du Christ. Matthieu 
souligne l’attitude du maître qui enseigne : il s’assit, ses disciples s’approchèrent, alors, ouvrant la
bouche, il se mit à les instruire... Seul le Christ peut prononcer les béatitudes, seul le ressuscité, 
celui qui a vaincu le mal et la mort peut dire heureux ceux qui pleurent ; lui seul peut nous dire 
qu’il n’y a pas de situation bloquée et sans issue ; seul le Christ peut nous assurer que même dans 
la pauvreté les larmes ou la violence nous pouvons encore nous tourner vers Dieu et recevoir de 
lui force et espérance. 

On a beaucoup dit que les béatitudes sont le résumé de l’évangile et qu’elles sont toutes 
contenues dans la première, elles nous disent l’attitude du croyant devant Dieu et ses 
conséquences pour la vie ensemble. Être pauvre de cœur, c’est attendre la consolation lorsque l’on
est dans le deuil, c’est avoir besoin de justice, de miséricorde ; être pauvre de cœur, c’est 
également être prêt à retrousser ses manches pour servir la justice et la paix…

Pour Matthieu, Jésus est le nouveau Moïse qui, avec les béatitudes, nous donne la nouvelle 
loi, les nouveaux commandements. Elles sont l’enseignement du Christ, elles sont ce qu’a vécu 
Jésus de Nazareth. Les pauvres de coeur savent qu’ils ont besoin des autres, d’un Autre d’où leur
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vienne le salut. Ils sont plus volontiers sensibles à tout ce qui concerne la justice et la vérité. 
C’est en eux que Jésus se reconnaît.

UN CHANT

Comme chant pour ce dimanche, nous vous proposons 
« Jubilez, criez de joie » avec la côte U 52-42,  

dont le texte a été écrit par le Père André Guillevic, 
recteur du sanctuaire de Sainte Anne d’Auray.

Nous pouvons trouver ce chant dans le répertoire diocésain.
Attention, il existe un autre chant qui a le même titre avec la côte Y 68-11, écrit par J. 

Baptiste Du Jonchay, mais pas du tout les mêmes paroles que ce chant présenté aujourd’hui

La commission épiscopale de liturgie et de Pastorale sacramentelle établit, chaque année, 
une liste de chants à promouvoir et à recommander pour enrichir le répertoire des communautés 
paroissiales.

Ces chants sont choisis pour leur juste expression de la foi, leur bonne adaptation au 
moment de la célébration et de l’année liturgique, leur qualité littéraire et musicale.

Ce chant est de la promotion épiscopale 2013.
« Jubilez, criez de joie ». Les premiers mots du refrain invitent à l’acclamation qui 

s’adresse à la Trinité : « Par le fils et dans l’Esprit, Dieu nous ouvre un avenir »
Et cela se retrouve dans les trois premiers couplets qui sonnent comme une doxologie :

« Rendons grâce à notre Dieu »
« Acclamons le Christ ressuscité »

« Louange à l’Esprit »
Ces trois couplets expriment ainsi que c’est le Père qui, par le fils et dans l’Esprit, fait de 

nous ses enfants et nous appelle à sa gloire.
- Les couplets suivants mentionnent l’Église depuis les apôtres et les martyrs, 
- dans le couplet 4, les bienheureux qui ont traversé les siècles,
- dans le couplet 5 jusqu’aux baptisés d’aujourd’hui,
- dans les couplets 6 et 7, tous prenant vie en Jésus Christ pour l’annonce de la bonne 

nouvelle.
Les couplets 4-5-6-7 seront de préférence choisis ce dimanche.
La musique composée par Christophe Le Marec, joyeuse et vigoureuse, ne présente aucune 

difficulté.
L’alternance entre le refrain chanté par l’assemblée et les couplets qui peuvent être 

confiés à un soliste ou un petit chœur, viendra confirmer le caractère dynamique du chant.
Ce chant peut être pris en chant d’entrée, en action de grâces, et tout particulièrement 

lors des grandes fêtes du temps pascal.
Il convient également pour tout le temps ordinaire, particulièrement avec les intentions 

pour l’Église, comme ce dimanche.
Les utilisations possibles sont nombreuses car les paroles permettent au chant de 

s’adapter à de nombreuses circonstances liturgiques.

PSAUME/PU 



Pour la   P  rière   U  niverselle, nous vous suggérons comme prière d’introduction     :   
« Au cœur de l’hiver, la gloire de Dieu se manifeste en Jésus, son Fils, incarné en 

notre chair pour partager notre humanité. 
Demandons au Père de recevoir favorablement nos prières ».

Comme refrain nous pouvons prendre 

Entends seigneur la prière, qui monte de nos cœurs.

Voici quelques intentions qui seront, bien sûr, à adapter en fonction de l’actualité du moment.

 . Pour les personnes engagées en liturgie, pour les diacres, les prêtres et les évêques ; 
que chacun et chacune accomplissent leur fonctions dans la joie et l’action de grâce.

 . Pour les personnes qui ont des responsabilités au sein de nos gouvernements ; 
qu’elles cherchent toujours en elles et dans le monde les traces lumineuses de la vérité.

 Pour les personnes qui souffrent du manque de lumière dans leur vie ; 
qu’elles soient éclairées par le mystère de la résurrection de Jésus qui offre la vie 
éternelle à tous et à toutes.

 Pour les membres de notre communauté qui ont déjà reçu la lumière du Seigneur ; 
qu’ils soient régénérés par l’Esprit Saint qui renouvelle sans cesse le don reçu au 
baptême

 Et bien sûr on peut demander aux communautés religieuses présentes dans les paroisses 
d’ajouter une intention.

Et la prière de conclusion du célébrant     :   

« Dieu de gloire, par la passion et la résurrection de ton Fils, tu nous délivres de la 
mort. Accueille favorablement nos prières et exauce-les suivant ta volonté. 

Nous te le demandons par Jésus, notre Seigneur, vivant pour les siècles des siècles ». 
Amen

PISTE - FLEURS

Une piste pour célébrer



Mercredi dernier, avec la fête de la conversion de St
Paul, s’est terminée la semaine de prière pour l’unité des
chrétiens qui, chaque année, va du 18 au 25 janvier. 

Le thème était : « Apprenez à faire le bien, recherchez
la justice » (Isaïe 1,17). 

L’œcuménisme, le souci de l’unité entre chrétiens est une
préoccupation permanente de tous les baptisés. 

À chaque eucharistie, après le récit de l’institution, dans
le deuxième appel au Saint Esprit, la deuxième épiclèse, nous demandons que l’Esprit Saint vienne
sur nous, nous unisse, fasse de nous l’Église et de nos vies une offrande à la gloire du Père.  

On pourrait chanter les deux épiclèses dans la prière eucharistique (Missel noté de 
l’assemblée p.136.)

Jeudi prochain 2 février est la fête de la présentation du
Seigneur au temple. 

Jean Paul II en a fait la journée de la vie consacrée. 
Aujourd’hui on pourrait annoncer cette journée et attirer

l’attention sur l’importance de la vie consacrée. 
Lumen Gentium nous a rappelé, chapitre 5, que nous sommes

tous appelés à la sainteté. Aussitôt, le chapitre suivant parle
des religieux. Belle façon de nous dire que la vie religieuse et plus
largement la vie consacrée est comme le rappel et l’illustration en acte de l’appel universel à la 
sainteté. Occasion aussi de prier pour les religieux, nous leur demandons si souvent de prier pour 
nous !

 

Fleurir

Parole : « Réjouissez-vous, soyez dans l’allégresse, 
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car votre récompense est grande dans les cieux »
Évangile de Saint Matthieu

Couleur : Rose (pour la joie)
Emplacement : Bouquet d’alliance devant l’ambon (avec deux bouquets droits)
Végétaux : 10 tulipes roses
 branches de saule tortueux
 feuillage vert très fin
Fournitures : deux vases semblables (qui peuvent être de tailles légèrement différentes) 

opaques  (exemple de couleur bleue) et un socle 
Composition : 

Placez devant l’ambon légèrement sur la gauche un vase sur le socle et posez 
le deuxième vase devant le socle et décalé sur la droite. 

Placez dans les deux vases des branches de saule tortueux ainsi que des 
branchages très fins avec de jeunes feuilles. 

Disposez ensuite les tulipes, 5 dans chaque vase, de telle manière qu’elles 
forment un chemin d’un vase vers l’autre. 

On pourra compléter la composition avec un bois mort qui relie les deux 
bouquets et des pierres.

Merci pour votre attention. 

Nous vous souhaitons un bon dimanche et vous disons à la semaine prochaine. 
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